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Bulletin de l'Association cultuelle 
de l'Eglise Protestante Unie 

de la Vendée-ouest 

Car je connais les projets que j'ai formés sur vous, dit l'Éternel, 
projets de paix et non de malheur, afin de vous donner un avenir et de l'espérance. 
Vous me chercherez et vous me trouverez si vous me cherchez de tout votre coeur. 

(Jérémie 29, 11 et 13)

Exposition des crèches et marché de Noël du 27/11 au 15/12.

Fête de Noël le dimanche 19 décembre à 15h. 
Veillée de Noël le 23 décembre à partir de 19h30.

Assemblée générale  de l'entraide 
le dimanche 6 février après le culte.
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Noël se présente à nos portes dans un monde trop souvent 
dirigé par la peur. Non la peur de l’inconnu ou de tout 
autre sentiment humain indéfini, mais la peur concrète 
face aux événements actuels : peur d’une escalade de 
la violence aux imprévisibles conséquences dans les 
tensions au Moyen Orient et en Asie, et de l’extension de 
cette violence aux régions voisines. La peur de la perte 
de cohésion sociale. La peur de l’épidémie galopante du 
Virus Covid 19, cause de la mort de millions de personnes 
partout dans le monde.

La peur des catastrophes naturelles, cyclones, raz de 
marée, tremblements de terre ou éruptions volcaniques 
ainsi que des conséquences des changements climatiques. 
Et dans notre pays, peur d’une société toujours plus dure, 
source de plus en plus d’isolement. Nous pourrions encore 
citer tant d’autres choses, mais ce tableau dépeint sans 
concession le sentiment général de peur, d’insécurité et 
d’impuissance. 

Dans ce monde régi par la peur, les paroles de l’ange aux 
bergers la première nuit de Noël résonnent à nouveau : 
«  Ne craignez pas » (Luc 2 : 10). Les bergers dans les 
campagnes de Bethléem ont eu peur de cette rencontre 
inattendue, d’une grande et sainte puissance. La peur leur 
révèle la vulnérabilité de leur vie. La réaction naturelle 
et instinctive face à la peur, à la crainte est la recherche 
de protection et de sécurité. Nous nous réfugions les uns 
auprès des autres. 

La solidarité face à la peur peut mettre les hommes en 
mouvement. Toutefois, la peur peut aussi les conduire 
à suivre aveuglément celui qui leur offre et leur promet 
protection et sécurité, au mépris du respect d’autrui. 
Comment alors nous protéger de tout ce qui abuse de notre 
peur et nous rend dépendants ? Comment échapper à ce 
cercle infernal qui transforme notre désir de protection en 
plus de peur encore, où nos mesures de sécurité deviennent 
un but en soi, nous rendant otages de notre propre peur et 
des populismes les plus odieux ? 

Celui qui limite la fête de Noël à un ou deux jours par an 
n’a vraiment pas compris la profonde signification des 
paroles de l’ange « à partir de maintenant », lorsqu’à Noël 
nous est offert l’amour de Dieu. C’est chaque jour que le 
Seigneur s’approche de nous. C’est la réponse de Dieu à 
la peur qui terrorise les hommes, les maintient crispés et 
prisonniers. 

L’Evangile de Jésus Christ nous parle de l’amour de Dieu, 
visible dans l’Enfant. Cet enfant fragile né dans un monde 
marqué par la peur est la promesse d’un monde nouveau. 
Nous pouvons en apercevoir les traces là où les hommes 
essaient de vivre selon l’amour. Et si, ensemble, nous 
tentions d’être des lumignons toute cette nouvelle année !

Jacques Hostetter-Mills

Et si Noël était célébré chaque jour cette prochaine année 2022

Photos de l'AFP. 
Hope sur une plage méxicaine, lors du sommet clima-
tique de Cancun.(décembre 2010)
Enfants Kurdes à la frontière polonaise (novembre 2021)

Heureux ceux qui ont assez de délicatesse pour porter la souffrance de l’autre comme si c'était la 
leur.
Heureux ceux qui sont assez ouverts pour chercher un chemin nouveau, loin de l'agressive 
affirmation de soi.
Heureux les hommes intègres qui s'opposent à l'injustice engendrée par les abus de pouvoir.
Heureux ceux qui sont conscients d'être responsables de la paix.
Heureux ceux et celles qui voient en chaque personne un frère, une soeur en humanité.
Seigneur, remplis-nous de ce bonheur-là !

La Boussole de la Fédération de l'Entraide  Protestante (11/11/2021)
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Préalable : Comme toute thèse écrite sous forme de 
pamphlet, cet article dit des choses essentielles sous une 
forme parfois excessive. Il revient au lecteur de savoir lire 
et faire la part des choses. La « possession de la chaire » 
est un signe parmi d’autres d’une évolution de nos églises 
qui interpelle, sans qu’aucun débat réel ne vienne justifier 
cette mesure. On peut inscrire dans la même perspective 
le fait qu’aujourd’hui, dans les églises réformées, il n’y 
a guère possibilité d’envisager un baptême d’enfant en 
dehors d’une église, comme si le lieu valorisait l’acte 
religieux. 
Pour le pasteur, être maître de sa chaire, au-delà du jeu de 
mot facile, ce n’est pas avoir ou revendiquer un pouvoir 
discrétionnaire. C’est reconnaître que celui que l’on a 
choisi comme théologien / enseignant a, de facto, l’aptitude 
de désigner ceux qui occasionnellement seront appelés à 
le remplacer, sans qu’une surveillance ne s’exerce à son 
encontre. 
Les « régulations » de l’institution ecclésiale sont-
elles toujours acceptables aux vues des Ecritures et de 
la pensée ? Nous ne le pensons pas, surtout quand ces 
dernières contredisent le message des textes du Nouveau 
Testament qui prône le sacerdoce universel. En guise 
d’exemple, rappelons qu’il n’y a, dans les Ecritures Judéo-
chrétiennes, aucun empêchement à ce que n’importe quel 
chrétien, disciple de Jésus le Christ, préside la Cène ou un 
baptême…

Le statut pastoral hier
Naguère les pasteurs faisaient partie des notables de la 
cité. Ils étaient considérés ; ils étaient reçus ; ils étaient 
écoutés. Leur formation était soignée. Ils pratiquaient les 
langues anciennes et étaient versés dans la littérature, les 
arts, la musique et parfois même dans les sciences. 
Les pères étaient aussi fiers d’avoir un fils pasteur que 
d’avoir un fils médecin, officier ou magistrat. Les mères 
caressaient l’espoir d’avoir un pasteur pour gendre. 
Quelle que fût son origine sociale, le pasteur était assuré 

par la vertu de sa charge d’être entendu par les autorités 
et respecté par son Consistoire. On lisait le recueil de 
ses prédications. Son sentiment sur les mœurs du temps 
comptait. Sa culture servait de référence. 
Aujourd’hui, le pasteur n’est plus perçu que comme un 
pauvre bougre, souvent mal rémunéré, mal logé et mal 
vêtu. On le surprend, régulièrement, en train de balayer 
le temple, de ranger les bancs, de dépoussiérer la chaire, 
de remplacer les ampoules défectueuses, d’ouvrir et de 
fermer les portes aux heures prescrites. 
Qu’est-il devenu le héraut de la Parole de Dieu dans un 
monde assujetti au sordide appât du gain, dans une société 
qui encense jour et nuit sa déesse tutélaire, la divina 
pecunia ? Quelle autorité a sa personne devant la pontifiante 
et arrogante autorité des « nouveaux responsables » ? 
Quelle autorité a sa parole devant les caprices des nouveaux 
notables, les élucubrations des parvenus, les slogans des 
coryphées de la pensée unique ? Peut-il encore élever sa 
voix prophétique dans un univers qui est sourd à tout ce 
qui ne sert pas l’idéologie dominante ?
Voilà sans doute de quoi réfléchir, mais avec le sourire aux 
lèvres, parce que les pasteurs qui ont rédigé ce texte en 
duo, se sont bien amusés ayant tous deux pu bénéficier de 
communautés accueillantes, positives et participatives...

Pasteur Jean-Loup Seban et Jacques Hostetter-Mill

De la liberté pastorale : le pasteur est maître de sa chaire

Situation financière
La cible pour 2021 est à jour et les taxes foncières ont été 
payées. Mais la trésorerie de fin d'année est faible, car les 
offrandes sont en baisse. Un appel va être lancé.

Coordonnées bancaires pour vos virements :
IBAN : FR76 1551 9390 3900 0209 8440 184 
BIC : CMCIFR2A – CCM rue Molière, La Roche/Yon 

Rappel à l’attention des membres de l’Eglise imposables sur 
le revenu : 
entre le 2 juin et le 31 décembre 2021, les offrandes 
ouvrent droit à une réduction d’impôt de 75 % dans la 
limite de 554€. Avant ou après ces dates, la réduction 
est de 66 % .
Noro Randriamanga, notre trésorière, vous encourage à 
répartir votre offrande sur l’ensemble de l’année, pourquoi 

pas par virement automatique ? Contactez Noro pour la 
marche à suivre (n’oubliez pas, dans ce cas, d’en revaloriser 
annuellement le montant relativement à l’inflation). La 
réalisation de notre budget est basée sur une offrande moyenne 
de 30 € mensuels par foyer recevant le bulletin.
Par ailleurs, les legs à l’Eglise donnent lieu à des abattements 
d’impôts, et ne léseront pas vos héritiers directs ou indirects. 
Pour tous renseignements, contacter la trésorière.

Santons 
d'une crèche 

alsacienne
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En tant que Présidente de l’Entraide et au nom de toute 
l’équipe, je tiens à vous exprimer toute ma gratitude 
d’avoir répondu au parrainage de la Marche de la « JO-
SEPHINE ».

30 parrainages ! Quelle force de réaction vous avez eu 
pour nous soutenir dans cette « lutte » contre le cancer du 
sein. La joie de parcourir ces quelques kilomètres se lit sur 
les visages des 14 participants. Et nous avons eu une sur-
prise : C’est le Maire de La Roche sur Yon : Luc Bouard, 
qui nous a accueillis au début de la marche ! Lui, terminait 
la sienne avec un autre groupe. 
On vous le dit, nous remettrons cela l’année prochaine ! 
Un homme averti en vaut deux !
Pour les prochains mois, j’attire votre attention sur les 
activités suivantes :
−	 Nous prêtons toujours notre assistance pour les prépa-

rations et livraisons des colis alimentaires « Assam 
Dignité » les samedis matin. Attention : durant 3 
semaines, ceux-ci seront suspendus pour laisser place 
à la superbe Exposition des « Crèches de Noël »

−	  Nous participerons comme chaque année à la pré-
paration et la remise des « Colis de Noël » pour les 
détenus de la Roche sur Yon en collaboration avec le 
Secours Catholique.

−	 Sans oublier l’envoi de courriers signés par toute 
l’équipe de EPVO aux personnes isolées, en situation 
de handicap, etc. Une carte qui leur va droit au cœur 
au vu des remerciements que nous recevons en retour.

ATTENTION : 
Café avant Culte et Assemblée Générale.
Le 1er dimanche de décembre, nous ne pourrons pas assu-
rer le « Café avant Culte » suite à l’occupation du temple 
pour l’expo et de la salle annexe pour le « Marché de 
Noël ».

Nous remettrons le couvert dès le dimanche 6 février 
2022. 
Et c'est ce même jour qu'aura lieu l’Assemblée Géné-
rale après le culte où nous ferons une nouvelle collecte 
pour l'Entraide.

Françoise Silverberg

Le mot de la présidente de l'Entraide de la Vendée-ouest

En attendant de vous voir à 
l'une ou l'autre activité, nous 
vous souhaitons de magni-
fiques fêtes et une nouvelle 

année pleine de bonheur

J’ai rêvé ressembler à tout le monde.
Les échos de la raison me répondent :
malgré les douleurs plus ou moins 
profondes
personne ne ressemble à tout le 
monde.

Dieu seul sait
combien j’ai prié
avec succès 
pour voir briller
de nouveau le soleil
et m’arracher de ce sommeil
pour éprouver le jour
et retrouver l’amour.
De la parole de l’Eternel, 
j’ai le respect.

Bercé par la joie, 
je vis, je vais 
l’âme en paix,
sur mon chemin de vie, 
sur notre terre,
me nourrir de Foi, 
bouleversé par ces mystères.

Dieu nous donne la Foi, 
la lumière et l’amour,
comme la première fois 
où l’on voit le jour.
La beauté du ciel m’émerveille,
à l’innocence essentielle, 
je me réveille.

Fabrice, culte de l'Entraide 
du 21 novembre 2021
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Résumé de l’interview de Martin Kopp paru dans le 
Journal Réforme du 28 octobre 2021

Martin Kopp, théologien écologiste, de l’université de 
Strasbourg, est président de la commission écologie et 
justice climatique de la Fédération Protestante de France. 
Il a représenté la F.P.F. à Glasgow lors de la COP26.

Q. : La COP21, unanimement célébrée, avait prévu de 
limiter le réchauffement climatique à 1,5°C. Cinq ou 
six ans plus tard, le sentiment s’installe que les belles 
promesses sont restées lettre morte ?

R. : Nombre d’observateurs reconnaissent que l’accord 
de Paris donne globalement un très bon cadre commun à 
une grande diversité de pays. Cette prouesse diplomatique 
fournit un cadre pour l’action internationale en faveur du 
climat.

Q. : Certes, mais à quoi servent des règles qui ne sont pas 
juridiquement contraignantes ?

R. : Les règles sont contraignantes, mais pas les 
objectifs nationalement déterminés, ceci pour respecter 
la souveraineté de chaque état. Ce modèle hybride 
permet en réalité d’organiser une sorte de compétition 
positive entre nations tout en « pointant du doigt » les 
« mauvais élèves ». Le tout fonctionne sur un double 
cycle quinquennal. Chaque signataire doit formuler des 
objectifs sur 5 ans qui ne peuvent être revus à la baisse.

C’est l’enjeu majeur de cette COP26. On scrutera un 
certain nombre de pays. L’Union Européenne s’est donné 
l’objectif de réduire d’au-moins 55 % ses émissions en 
2030, ce qui d’un point de vue pragmatique est énorme. 
Les Etats-Unis ont suivi et revu drastiquement à la hausse 
leurs objectifs, qui visent désormais une baisse des 
émissions de 50 à 52 % d’ici 2030. On attend la Chine, la 
Russie, et d’autres...

Les règles de l’accord de Paris sont comme des rails 
communs sur lesquels les trains étatiques s’engagent ; 
mais elles ne fournissent pas les locomotives. Celles-ci 
relèvent de chaque état avec l’idée de provoquer une 
émulation écologique.

Q. : Mais quelle est en réalité la part de chacun entre les 
Etats, la société civile et les comportements individuels ?

R. : Aujourd’hui, on ne regarde pas seulement la 
biosphère mais le contexte intégral de la vie planétaire. 
Il existe des écosystèmes, le vivant, mais ceux-ci vivent 
en interdépendances complexes avec les cycles non 
organiques. Le tout fait système. La société humaine elle-
même est un système. 

Partant de là, je pense qu’il nous est interdit de faire 

comme s’il n’y avait qu’un seul des rouages qui comptait. 
Chercher à savoir qui est responsable, des producteurs ou 
des consommateurs, est une impasse.  Ce sont, en réalité, 
les uns et les autres. 

Exemple : Il est impossible d’appeler les gens à prendre 
leur vélo plutôt que la voiture si, au niveau de la puissance 
politique, on ne sécurise pas les pistes cyclables. Et 
inversement, on ne peut pas réclamer que l’agriculture 
change de mode de production si les consommateurs 
refusent de payer quelques centimes de plus leurs légumes 
ou leur litre de lait. Les gens appellent de leurs vœux 
une vraie action climat. Mais il faut que chacun aussi en 
accepte les conséquences. 

Le premier réflexe, très humain, est de se déresponsabiliser. 
Ce n’est pas l’individu, c’est l’entreprise. Ce n’est pas 
l’entreprise, c’est l’Etat. Et quand vous demandez à l’Etat, 
ce dernier estime que ce sont les gens qui ne veulent pas 
changer.

Apprenons à regarder la peinture d’une manière 
holistique et à reconnaître que chacun – pour soi – a 
une responsabilité, mais aussi qu’il y a des choses qui 
nous échappent et ne relèvent pas de nous. Oui, je suis 
concerné, mais aussi autrui. Je vois en cela une attitude à 
la fois responsabilisante et libératrice. 

Autrement dit, l’Etat a sa responsabilité engagée, certes, 
mais aussi la société civile, les entreprises, les Eglises et 
enfin les individus, chacun et chacune d’entre nous. Nous 
ne pourrons limiter les effets du réchauffement climatique 
que si l’ensemble de ces différents acteurs se sentent 
concernés et agissent à la hauteur de leur responsabilité.

Résumé réalisé par J. Hostetter – Le texte complet sur 
« Réforme » - n°3919 – 28 octobre 2021

"Tous concernés et responsables"
Echos de la COP 26 en regard de notre engagement dans le mouvement de l’Eglise Verte

PHOTO ©PAUL ELLIS / AFP
Le président de la COP26, Alok Sharma, n'a pas 
masqué son émotion au moment de conclure une 
conférence en demi-teinte face à l'urgence clima-
tique.
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Mercredi 1er de 14 à 18h30 Exposition des crèches et Marché de Noël
Jeudi 2 après-midi Rencontre du Cercle littéraire. Renseignements : Anne Pépin (06 37 97 31 53)

Vendredi 3 de 14 à 18h30 Exposition des crèches et Marché de Noël

Samedi 4 à 15h. Culte (salle des Blancs Moutiers) Noirmoutier-en-l’Île – Rue de l’Eglise 
Renseignements – Pasteur Peter Braun – 02 51 55 12 28

Samedi 4 de 10 à 12h30
et de 14 à 18h Exposition des crèches et Marché de Noël

Dimanche 5 à 10h30 2e culte de l’avent à La Roche-sur-Yon et aux Sables d’Olonne

Dimanche 5 de 14 à 18h00 Exposition des crèches et Marché de Noël

Mercredi 8 de 14 à 18h30 Exposition des crèches et Marché de Noël

Mercredi 8 à 19h Spectacle audio-visuel : La Pastorale des Santons de Provence  P.a.f. : 
Libre « au chapeau »

Mercredi 8 à 20h15 Réunion du Conseil Presbytéral

Jeudi 9 à 15h. Etude des Ecritures à Noirmoutier (Epitre aux Galates) 28, rue Coquette – La 
Guérinière – Famille Muller 

Vendredi 10 de 14 à 18h30 Exposition des crèches et Marché de Noël

Samedi 11 de 10 à 12h30 
et de 14 à 17h. Exposition des crèches et Marché de Noël

Dimanche 12 à 10h30 3e culte de l’avent et Cène à La Roche et aux Sables d’Olonne

Dimanche 12 à 17h. Spectacle audio-visuel : La Pastorale des Santons de Provence – P.a.f. : 
Libre « au chapeau »

Dimanche 12 de 14 à 18h00 Exposition des crèches et Marché de Noël

Mercredi 15 de 14 à 18h30 Exposition des crèches et Marché de Noël

Mercredi 15 à 18h30 Démontage de l’Exposition et du Marché de Noêl

Jeudi 16 dès 9h30 Démontage de l’Exposition et du Marché de Noêl

Samedi 18 de 14h30 à 16h. Préparation de la Fête de Noël

Dimanche 19 à 15h. Fête de Noël au temple de La Roche-sur-Yon

Dim. 19 de 16h15 à 17h30 Marché de Noël et tombola « amusante »...

Mercredi 23 à 19h30 jusqu’à 
20h30 ou davantage !

Veillée de Noël (un moment de convivialité et de surprises durant lequel, entre 
autres, nous chanterons Noël...)

Dimanche 26 à 10h30 Célébration de Noël au Temple de La Roche-sur-Yon 

Agenda – Communauté Protestante de Vendée-Ouest – E.P.U.d.F.
DECEMBRE 2021

Remarques pour le mois de janvier  : 
En fonction d’une semaine de vacances prise par notre pasteur et son épouse pour voir leur famille et donner des 
conférences, le calendrier est légèrement modifié pour le mois de janvier 2022 (voir page suivante).
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JANVIER 2022

Dimanche 2 à 10h30 Culte festif de l’Epiphanie Café après culte et partage de la Galette des Rois (et des 
Reines...)

Jeudi 6 après-midi Rencontre du Cercle littéraire Renseignements : Anne Pépin (06 37 97 31 53)

Samedi 8 à 15h. 
Culte (salle des Blancs Moutiers) Noirmoutier-en-l’Île – Rue de l’Eglise. 
Renseignements – Pasteur Peter Braun – 02 51 55 12 28 ou Pasteur Jacques 
Hostetter – 06 43 00 09 92

Dimanche 9 à 10h30 Culte et célébration de la Cène à La Roche/Yon (28, rue Chanzy)

Dimanche 9 à 10h30 Culte aux Sables d’Olonne (14, Cours Blossac)

Lundi 10 à 15h. Cercle d’Etude des Ecritures judéo-chrétiennes aux Sables d’Olonne Epitre de Paul 
aux Galates (14 Cours Blossac)

Lundi 10 à 19h. Réunion du Conseil Presbytéral

Mardi 11 à 15h. 
Cercle d’étude des Ecritures judéo-chrétiennes à Noirmoutier Epitre de Paul aux 
Galates, 28, rue Coquette – La Guérinière – Famille Muller Renseignements : 02 
51 55 12 28 ou 02 51 35 78 82 

Dimanche 16 à 10h30 Culte à La Roche-sur-Yon (28, rue Chanzy)

Dimanche 23 à 10h30 Culte aux Sables d'Olonne avec échange de chaire avec les prêtres locaux.

Du 18 au 25 Semaine pour l’Unité des Chrétiens 

Jeudi 27 à 18h30 « Cheminements spirituels » - Une rencontre pour les adultes qui permettra de se 
recentrer sur l’essentiel de notre foi protestante.

Vendredi 28 à 15h. Groupe de maison "séniors" au temple de La Roche sur Yon

Dimanche 30 à 10h. Groupe de maison à Noirmoutier Chez M. Peter Braun - 11, Basse Rue – 85330 
Noirmoutier – Renseignements : 02 51 55 12 28 ou 06 36 62 18 96

Dimanche 30 à 10h30
Culte du Consistoire de Vendée au Bois Tiffrais Animation du culte : Notre pasteur 
et une équipe de notre communauté de l’E.P.U.V.O. – Après-midi culturelle et 
récréative : Pasteur Elie Lafont

FEVRIER 2022

Samedi 5 à 15h. Culte (salle des Blancs Moutiers) Noirmoutier-en-l’Île – Rue de l’Eglise 
Renseignements – Pasteur Peter Braun – ou Pasteur Jacques Hostetter 

Dimanche 6 à 10h30 Culte à La Roche-sur-Yon – "café avant culte" dès 9h30 – AG de l''Entraide.

Mercredi 9 à 19h. Réunion du Conseil Presbytéral

Jeudi 10 à 15h. Cercle d’Etude des Ecritures à Noirmoutier – Epitre de Paul aux Galates − 28, rue 
Coquette – La Guérinière – Famille Muller – Renseignements : 02 51 55 12 28 

Dimanche 13 à 10h30 Culte et Cène à La Roche-sur-Yon
Dimanche 13 à 10h30 Culte aux Sables d’Olonne

Jeudi 17 à 15h. Cercle d’étude des Ecritures au temple des Sables –  Epitre de Paul aux Galates

Dimanche 20 à 10h30 Culte au temple de La Roche sur Yon

Jeudi 24 à 15h. Cercle d’étude des Ecritures au temple de La Roche sur Yon – Les livres de Samuel
Vendredi 28 à 15h. Groupe de maison "séniors" au temple de La Roche sur Yon

Samedi 26 de 10h30 à 15h Activités de loisirs (jeux de société, activités manuelles, maquettes, etc.) ; Les infos 
et fiches d’inscriptions seront communiqués en temps opportun

Dimanche 27 à 10h30 Culte et célébration de la Cène aux Sables d’Olonne

Dimanche 27 à 10h. Groupe de maison à Noirmoutier Chez M. Peter Braun - 11, Basse Rue – 85330 
Noirmoutier – Renseignements : 02 51 55 12 28 ou 06 36 62 18 96
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Semaine de l'unité des chrétiens – du mardi 18 au mardi 25 janvier 
Semaine de l’unité des chrétiens - Du mardi 18 au 
mardi 25 janvier 2022
Dans la perspective de la Semaine de l’Unité, nous vous 
proposons cette courte réflexion sur le verset bien connu 
de l’Evangile selon Matthieu : « Car là ou deux ou trois 
sont assemblés en mon nom, je suis au milieu d’eux » - 
Matthieu 18, 20
Ce qui nous unit est beaucoup plus fort que ce qui nous 
divise – telle est la grande découverte qui est à l’origine 
du mouvement œcuménique. L’élément le plus important 
de notre unité est la présence du Christ ressuscité qui a 
promis à ses disciples qu’il serait avec eux jusqu’à la fin 
des temps. 
A la fin de l’évangile selon Matthieu, Jésus fait cette 
promesse, immédiatement après avoir dit à ses disciples 
de s’en aller faire de nouveaux disciples dans toutes les 
nations et de les baptiser au nom du Père, du Fils et du 
Saint-Esprit (cf. Mt 28, 19-20). Il était conscient des 
difficultés de toute sorte qu’ils allaient devoir affronter et 
ne voulait pas les laisser orphelins dans leur mission (cf. 
Jean 14). Il leur promit qu’il demeurerait avec eux. Il est 
« L’Emmanuel », c’est-à-dire le « Dieu qui est avec nous » 
(Matthieu 1, 23).
Pendant la Semaine de prière pour l’unité des chrétiens et 
dans notre prière pour l’unité tout au long de l’année, nous 
sommes invités à prendre profondément conscience de ce 
que l’unité est une grâce et de ce que nous devons sans 
cesse invoquer ce don. Lorsque nous nous efforçons de 

promouvoir l’unité de nos propres communautés et l’unité 
de tous les chrétiens, nous savons combien il est important 
de nous réunir de façon œcuménique au nom de Jésus. 
Chaque fois que nous nous rassemblons ainsi en 
méditation, nous sommes invités à avoir confiance dans 
le pouvoir de la prière offerte en la présence de Jésus qui 
a promis à ses disciples : « Je vous le déclare encore, si 
deux d’entre vous, sur la terre, se mettent d’accord pour 
demander quoi que ce soit, cela leur sera accordé par mon 
Père qui est aux cieux » (Matthieu 18, 19).
Evidemment, nous sommes conscients que les Eglises 
chrétiennes se sont souvent trouvées impliquées et prises 
au piège dans les conflits et les tensions qui ont fortement 
marqué la vie de nombre de pays au cours des siècles 
passés. Les divisions entre chrétiens ont provoqué de 
profondes blessures ou les ont aggravées.
En tant que disciples du Christ, nous devons nous 
engager à trouver des moyens constructifs pour soigner 
les blessures du passé et à offrir un témoignage commun, 
en cherchant et en choisissant les chemins menant à la 
réconciliation, tout en respectant nos riches spécificités. 
C’est dans cet esprit que tous les chrétiens qui utilisent les 
textes de la Semaine de prière sont invités à se rassembler 
dans l’amour réciproque pour essayer de se comprendre 
les uns les autres dans la richesse de leurs différences. 
Nous pourrons ainsi devenir des signes toujours plus 
puissants de réconciliation et témoigner de la présence de 
l’amour du Christ qui nous guérit.

Journée Mondiale de Prière – vendredi  4 mars
La Journée Mondiale de Prière (JMP) 
est un mouvement œcuménique 
mondial initié par des femmes chré-
tiennes à la fin du XIXéme siècle. 
Il se concrétise par une journée de 
prière commune le premier vendredi 
de mars dans plus de 120 pays. Pen-
dant 24 heures autour de la terre, les 
mêmes mots dans la diversité des lan-
gues invitent à prier le Seigneur.
La célébration 2022 est  préparée par 
des femmes de l'Angleterre, Pays de 
Galles et Irlande du nord. Elle est 
basée sur la lettre que le prophète Jé-
rémie a écrite aux exilés en Babylo-
nie. Les exilés se trouvaient dans un 
contexte de souffrance, d’incertitude 
et de points de vue opposés sur la fa-
çon de réagir au moment présent. Au-
jourd’hui, nous nous réunissons pour 

entendre les histoires de femmes qui 
se sentent exclues, écouter la peur 
d’un enfant réfugié et apprendre à 
voir le contexte d’une société mul-
tiethnique, multiculturelle et multi-
confessionnelle. Pour Jérémie, le plan 
de Dieu était clair, et nous partageons 
cette assurance en le chantant.
Sur l'oeuvre d'art de cette année, faite 
en tapisserie par Ange Fox, sont re-
présentées :
La liberté (porte ouverte ),
La Justice (chaînes brisées),
La paix et le pardon de Dieu (la co-
lombe et les lis),
Le tout sous un arc en ciel symbole 
de l'alliance et de l'amour démesuré 
de Dieu. 

Le lieu de célébration à la Roche sera 
précisé en temps voulu.

Tapisserie d'Ange FOX



DÉCEMBRE 2021 – JANVIER – FÉVRIER 2022

- 9 - 

Eden, Adam, Eve et le serpent
Un ami me disait dernièrement : « Si tu manques d’inspi-
ration, reviens à tes bases. » C’est ce que j’ai fait. Et en 
parlant de fondement, pourquoi ne pas commencer par 
l’Éden ; ce magnifique jardin, créé par Dieu pour y abriter 
toutes les espèces vivantes : Êtres Humains, Animaux, 
Végétaux et Roches de toutes sortes. Voilà bien ce qui me 
« repose ».
En relisant ma Bible, aussitôt, me voilà révoltée. Pourquoi 
a-t-il fallu mettre un serpent à pattes ou sans pattes en face 
d’Ève pour la tenter ? N’était-elle pas capable de penser par 
elle-même ? On voit bien là que le premier testament a été 
écrit par un homme !
Dieu a fait l’homme à son image, lui intimant l’ordre 
express de ne pas manger du fruit de l’arbre de la connais-
sance (Genèse : Ch. 2, V 15.). Puis Il a créé la femme sem-
blable à l’homme, en la tirant du côté de l’homme pour être 
son équivalence féminine (Genèse : Ch.2, V.18 et 22 à 24.) 
Or, il n’a jamais été question que la femme soit inférieure 
à l’homme.
Depuis toujours, nous savons que la manière d’agir de la 
femme est différente de l’homme. Ainsi, l’homme a ten-
dance à obéir aux ordres reçus, la femme, elle, beaucoup 
plus terre à terre, a besoin de connaître le « pourquoi du 
comment » avant d’adhérer aux projets. 
Vous en voulez la preuve ? Revenons dans le deuxième 
testament. Jésus appelle ses disciples un à un, en leur disant 
simplement : « viens » et ils laissent leurs occupations pour 
suivre Jésus (Marc :Ch.1, V. 16 à20.). Tous les disciples de 
Jésus étaient des hommes. Était-il misogyne ou suivait-il la 
mode du temps où les femmes comptaient-elle pour du beurre ? 

Mais on le sait, des femmes ont suivi Jésus pour l’aider 
dans son ministère et sont allées plus loin que les hommes 
choisis par Jésus, puisqu’elles étaient présentes au pied 
de la croix. Ce sont même elles qui, les premières, ont 
remarqué l’absence de Jésus au tombeau. C’est ainsi que 
l’on retrouve Marie de Magdala, Marie mère de Jacques 
le mineur et de Joses, et Salomé (Marc : Ch.15, V. 40 à 
41.et Ch. 16 V. 1 à 8.). Et que pensez de cette païenne 
cananéenne qui ose répondre à Jésus à propos de miettes de 

pain (Marc : Ch. 7, V. 24 à 28.) ? La femme penserait-elle ?
Pourtant, du temps de Jésus, elle était considérée comme 
quantité négligeable. Lorsqu’on lit dans Marc que le repas 
fut partagé dans une foule de près de quatre mille, il ne 
s’agit là que d’hommes, les femmes et les enfants étant 
jugés comme rien (Marc : Ch. 8, V. 1 à 9.). 
Les religions, dans l’ensemble, ont gardé cette idée. Dans 
la Torah, peu de place pour les prophétesses, chez les juifs 
il y a peu de rabbines. Chez les musulmans, je ne parle pas 
des talibans évidemment, les imams femmes sont aussi 
rares, quant aux catholiques et orthodoxes, on n’en parle 
même pas. 
D’ailleurs Marie, vénérée par de nombreux chrétiens, 
n’est cependant, à leurs yeux, qu’une « mère porteuse » et 
qu’une « poule pondeuse ». Pourtant, je suis persuadée que 
si Marie et Joseph n’avaient pas été là, après la naissance 
de Jésus, celui-ci n’aurait pas eu autant d’union avec Dieu. 
Cependant, Marie doit s’estimer heureuse à plus d’un titre 
car, si elle reste dans les mémoires, ce n’est pas le cas pour 
Joseph. Et pourtant… !
Jusqu’au Moyen-Âge, l’Eglise chrétienne se demandait 
si la femme avait une âme. L’histoire a retenu beaucoup 
d’hommes. Pourtant, derrière bien de nos grands hommes 
se cache une femme. Citons en quelques-uns : Louis XIV, 
à la fin de sa vie, était secondé par madame de Maintenon. 
Louis Aragon et Elsa Triolet sont liés inextricablement. 
Auguste Renoir a été inspiré par Camille Claudel.
Qu’en serait-il de Pierre Curie sans Marie Curie ? Et, en 
pensant à notre pasteur, que ferait-il sans sa petite main, 
son âme sœur, sa moitié, je parle évidemment de Françoise. 
Pour en finir, je parlerai de votre Bécassine que le dessina-
teur de BD a fait sans bouche, et pourtant elle pense et écrit.
Mais revenons au jardin d’Éden. Pourquoi a-t-on besoin 
du serpent ? Ève est capable de réfléchir. Peut-être consi-
dère-t-elle que l’ordre, venant pourtant de Dieu, ne lui est 
pas destiné. Elle est assez audacieuse pour transgresser cet 
interdit mais assez timorée ou rusée, selon chacun, pour 
faire goûter, en premier, Adam à ce fruit défendu. En ce 
sens, Ève et Adam méritaient bien d’être chassés du para-
dis. Mais pourquoi le serpent serait-il exposé au même 
châtiment ? À moins qu'Ève ait eu besoin du serpent pour 
penser, le reptile lui servant d’alibi ?
Ici, il ne s’agit pas de rejeter la faute sur l’un ou l’autre : 
homme, femme ou serpent. D’ailleurs Dieu a tranché en 
faisant éclater la bulle du paradis et en laissant la liberté et 
le jugement à chacun. À mon avis, il s’agit plutôt, ici, de 
vivre dans la complémentarité des uns et des autres. Que 
serions-nous, Femmes, sans notre moitié et que devien-
drons-nous, Êtres Humains, sans la lumière, la faune, la 
flore et le sol qui nous entourent et nous font vivre ? Nous 
sommes tous essentiels les uns pour les autres, les uns par 
les autres.
Hommes et Femmes du 21e siècle, réfléchissons-y avant 
qu’il ne soit trop tard !

(Bécassine)
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Adelaïde Hauteval, combattante pour la dignité des autres
La vie de cette femme médecin psychiatre, protestante 
et résistante, nous bouscule et ne nous laisse pas 
indemnes. A partir de ce récit de vie, nous pouvons nous 
poser diverses questions : où trouvait-elle cette force 
pour résister ? Pourquoi avait-elle cette intarissable 
humanité ? Comment les enchaînements d’évènements 
ont pu la propulser au cœur même de la tragédie ?

Adélaïde Hauteval a fait don de sa personne pour sauver 
des vies. Tombée dans l’oubli, elle accède aujourd’hui à 
une notoriété tardive.
La biographie est publiée dans le bulletin avec 
l’autorisation de son auteure : Laure Salamon, membre 
de la rédaction de l’hebdomadaire Réforme. 

(J.P. Guilment)

Adélaïde Hautval, 
surnommée Haïdi, 
née Marthe Adé-
laïde Haas le 1ᵉʳ 
janvier 1906 au 
Hohwald. C’est la 
dernière d’une fra-
trie de 8 enfants.
Dans un entretien 
accordé en 1972 à 
un journaliste de 
la BBC, Adelaïde 
Hautval a révélé 
que son père, Phi-
lippe Haas – pas-
teur réformé, por-
tait un intérêt parti-
culier à la question 
juive. Il décrivait 
les Juifs comme 

le « Peuple du Livre », se sentait plus proche d’eux que 
de ses voisins catholiques et voyait également une grande 
analogie entre la tristesse du peuple hébreu en exil et celle 
d’une famille alsacienne privée de sa terre natale qu’était 
la France avant la guerre franco-prussienne. Elle ajoute : 
« Cette révérence envers les Juifs ne m’a jamais quittée. Je 
ne peux pas oublier qu’ils ont souffert plus qu’aucun autre 
peuple dans l’histoire ». C’est ce qui peut expliquer son 
attitude envers les juifs.
Cheftaine de la Fédération française des Éclaireuses
Scolarisée à Guebwiller, elle veut devenir médecin après 
avoir été soignée d’une blessure à la jambe. Ado, elle est 
cheftaine chez les éclaireuses protestantes de Guebwiller, 
au sein de la Fédération française des Eclaireuses. Après 
son bac, elle étudie la médecine, avec une spécialité en 
psychiatrie. Son père voulait changer de nom après la 1ère 
guerre mondiale et l’a francisé de Haas en Hautval, ce que 
Adelaïde fera reconnaître officiellement après la 2e guerre 
mondiale. Elle fonde avec son frère un institut pour enfants 
en difficulté et part suivre des études en Suisse en 1939. La 
population alsacienne est évacuée vers le Sud-Ouest. Adé-
laïde part à Limoges, puis à Vauclaire en Dordogne. Elle 
commence à travailler à Lannemezan en 1941. En 1942, 

elle essaye de se rendre en Alsace pour le décès de sa mère, 
mais reste coincée à Belfort. Pour rentrer à Lannemezan, 
elle envoie une lourde valise à Limoges chez une de ses 
amies qui est commissaire de la Fédération française des 
Eclaireuses. La valise se perd, Adelaïde doit retourner à 
Vierzon pour la chercher, en juin 1942. Elle franchit la 
ligne de démarcation sans laissez-passer, elle est arrêtée et 
transférée à Bourges. Comme elle défend une famille juive 
maltraitée par les soldats allemands et se confectionne une 
étoile jaune en papier, le SS lui dit : « Puisque vous les 
défendez, vous partagerez leur sort ». Elle se retrouve à 
porter l’étoile et un bandeau « amie des juifs ».
Envoyée dans les camps du Loiret, elle assiste à l’arrivée 
des juifs, arrêtés et enfermés au Vel d’Hiv. Elle vit aussi la 
séparation des enfants et de leurs parents. Malgré les ten-
tatives de sa sœur et de son directeur d’hôpital, Haïdi est 
envoyée à la prison d’Orléans, puis au fort de Romainville 
en novembre 1942 et au camp de Compiègne. Elle réussit 
à écrire à sa sœur et jette des lettres par les fenêtres du 
convoi en route vers la Pologne. Elle arrive à Auschwitz le 
17 janvier 1943 et y reste jusqu’au 2 aout 1944.
Comme elle est médecin et parle allemand, elle est en-
voyée au block 22, à l’infirmerie, appelée le « Revier ». 
En mars 1943, le médecin chef Wirths lui demande de 
participer à des expériences gynécologiques, elle refuse de 
poursuivre son aide quand elle se rend compte de ce qu’ils 
font. Un autre médecin tente de lui faire faire des anesthé-
sies mais après la première et seule opération à laquelle 
elle a participé, elle refuse de poursuivre ces expériences 
de stérilisations au rayon X. « J’en souffre encore d’avoir 
fait la 1ère opération » répondra-t-elle à un journaliste qui 
l’interroge sur cette première opération. « C’est contraire 
à mes convictions », dira-t-elle à Wirths pour ne plus en 
faire. Au terrible docteur Mengele qui lui demande de l’as-
sister dans ses expériences sur les jumeaux, elle répond : 
« Cet ordre est-il définitif ? ». « Je ne peux pas la forcer à 
faire ce qu’elle ne veut pas faire », aurait-il dit à son en-
tourage pour expliquer le refus d’Adelaïde à sa proposition 
qu’elle a déclinée.
Elle tenait tête aux nazis
Pour Georges Hauptmann, le médecin qui a écrit sa bio-
graphie, le fait qu’elle ait échappé à la mort alors qu’elle 
a tenu tête aux nazis est assez étonnant. « Il y a un aspect 
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mystérieux. Je pense qu’elle avait pris un réel ascendant 
sur les médecins », dit Georges Hauptmann. Elle parle des 
nazis en ces termes : « Ce sont des faibles qui cherchent à 
dissimuler leur faiblesse sous des rêves de compensation. 
Et si on leur tient tête un peu, ils sont sans réaction et 
sont démontés. » Les médecins étaient précieux pour les 
nazis, ils ont mieux survécu que les autres prisonniers, fait 
remarquer un observateur lors d’une conférence sur Haï-
di. Une autre explication vient du fait 
qu’elle était « aryenne » pour les nazis 
et non juive. Ils pouvaient donc avoir 
pour elle une forme de respect.
Entre novembre 1943 et mars 1944, Ade-
laïde est malade du typhus mais survit. 
En août 1944, elle est transférée d'abord 
à Ravensbrück puis au camp de Neuen-
gamme. « De nous deux, le vainqueur 
ce n’est pas vous », a-t-elle dit au chef 
du camp. Renvoyée à Ravensbrück en 
septembre 1944, elle soigne et épargne 
les femmes : quand elle les reçoit à l’in-
firmerie pour qu’elles se reposent, elle 
demande qu’on leur mette un peu de 
rose sur les joues pour qu’elles aient 
l’air moins malades et évitent ainsi la 
chambre à gaz. Elle se lie d’amitié avec 
une détenue hollandaise, Aat Breur, qui 
réalise des portraits d’Haïdi. Elles resteront amies même 
au delà de la guerre. À la libération du camp, le 30 avril 
1945, Adelaïde joue la Marseillaise sur le piano trouvé 
dans une maison d’un des dignitaires nazis.

Déclarée Juste parmi les nations
Elle reste pour soigner les femmes intransportables, avec 
Marie-Claude Vaillant-Couturier, Aat Breur et Geneviève 
Leider. Elle reçoit la Médaille de la reconnaissance fran-
çaise. En 1946, elle rédige ses souvenirs qui seront édités 
bien plus tard…en 1988, puis réédités en 2006 sous le titre 
"rester humain".

En 1964, elle est citée comme témoin au 
procès intenté par Wladyslaw Dering, un 
chirurgien polonais, collaborateur des 
médecins nazis. Il avait réussi à échap-
per à la justice et à s’installer à Londres. 
Wladyslaw Dering a porté plainte en 
1962 contre l’écrivain américain Léon 
Uris, auteur du roman Exodus car il es-
timait qu’un passage du roman lui cau-
sait un grave préjudice et ruinait sa ré-
putation. Il demandait des excuses et des 
dommages-intérêts. Adelaïde Hautval a 
témoigné pour dire que c’était possible 
de s’opposer aux nazis, ce que Dering 
prétendait impossible.
Léon Uris est à l’origine de la reconnais-
sance d’Adelaïde Hautval. En 1965, elle 
est nommée Justes parmi les nations, titre 
de reconnaissance de celles et ceux qui 

ont aidé et sauvé des juifs pendant la guerre. Adelaïde 
Hautval justifie son comportement et dit son refus de la lâ-
cheté : « les événements terribles débutent par de simples 
gestes de lâcheté ».

La fête juive de Yom Kippour célébrée dans le temple des Sables

Avec l'accord du pasteur Jacques Hostetter et du grand Rabbin 
Haim Korsia, le temple des Sables a été aménagé pour servir de 
synagogue  pour la communauté juive de la Vendée. Au fond, la 
table sur laquelle seront ouverts les divers rouleaux de la Torah.

Monsieur Roland Zana, président de l'association 
cultuelle juive Beth Yeouda des Sables d'Olonne a 
eu plusieurs fois l'occasion de remercier publique-
ment la paroisse protestante Vendée-ouest. Grâce 
à elle, la communauté juive a pu célébrer dans de 
bonnes conditions sanitaires les fêtes du "Grand 
Pardon" (Yom Kippour) le 16 septembre dernier. 
Habituellement, les célébrations du sabbat ont 
lieu dans la synagogue très petite, aménagée dans 
un appartement. Mais Yom Kippour est observé 
par un grand nombre de personnes, y compris par 
les non-observants habituels. 
C'est le point culminant d’une période péniten-
tielle de dix jours, marqué par un jour sans travail 
et par un jeûne complet. Les longues prières sont 
réparties en cinq offices et enrichies de nom-
breuses compositions liturgiques déclamées par 
un chantre. Aux Sables d'Olonne, deux chantres ont 
été spécialement recrutés pour ce jour-là. En cette 
période de recrudescence de l'antisémitisme, ce 
geste de la paroisse protestante a été très apprécié. 
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Cultes hors été

CONTACTS
Les  demandes de baptême (enfants 
et adultes) ou de bénédiction à 
l’occasion d’un mariage doivent 
être exprimées plusieurs mois à 
l’avance. N’arrêtez pas de date 
avant d’avoir consulté le pasteur.

De tels événements ne peuvent être 
isolés de la relation familiale à la 
vie de l’Eglise, et en particulier de 
l’Eglise locale du lieu de résidence. 

« L’Eglise réformée de France est 
une Eglise qui baptise les petits 
enfants des fidèles ».  (Discipline 
de l’ERF, art. 6, § 1.) ; « L’Eglise 
réformée de France ne marie pas » ; 
« La cérémonie religieuse est de 
l’ordre du témoignage ». Liturgie de 
l’ERF, 1996.

Baptêmes, mariages

La Roche-sur-Yon
Temple : 28 rue Chanzy
Les 1er, 2ème et 3ème  dimanches et 
fêtes, à 10h30.

Les Sables-d’Olonne
Temple : 14 cours Blossac
Septembre à juin : les 2nd et 4ème 
dimanches (sauf fêtes) à 10h30.
Noirmoutier-en-l’Ile
Cultes le 1er samedi du mois à 
15h, Salle Blanc Moutier – Rue de 
l’Eglise .

Pasteur

Pasteur Jacques HOSTETTER
59 bd Pierre et Marie CURIE, 
85000 La Roche-sur-Yon
jacques_hostetter@hotmail.com  
Tél 06 43 00 09 92

Présidente du conseil 
presbytéral

Marie-Pierre PATONNIER
Résidence Le Sterella, appt D206
22 rue Léonce Gluard
85000 La Roche sur Yon
mp_patonnier@yahoo.fr
Tél 06 50 88 98 26

Vice-président du conseil 
presbytéral

Jean-Christophe LICHAU
26 rue des Essarts
85180 Les Sables d'Olonne
jc.lichau@orange.fr

Trésorière
Noro RANDRIAMANGA
La Maronnière, 27 rue Véga
85000 La Roche sur Yon
noro.randriamanga@gmail.com
Tél 06 89 29 37 14

Libeller les dons à  « EPUVO » 
banque : 15519, guichet 39039, 
compte : 00020984401
clé 84 ; Devise : EUR
IBAN : FR76 1551 9390 3900 0209 
8440 184 ; 
BIC : CMCIFR2A 

Correspondant du "Protestant 
de l’Ouest" en ligne

https://protestant-ouest.org/
Christian MOREAU
17 Chemin de la Gillerie - 85340 
Olonne sur Mer
02 51 32 26 57 ou 06 60 27 26 57
moreau85340@gmail.com

Animation
Maryse VIAUD – 19 imp Jean 
Goujon, La Roche sur Yon
06 73 41 37 01

Contacts locaux
La Roche sur Yon : Maryse 
VIAUD – 06 73 41 37 01

Les Sables d'Olonne : Christian 
MOREAU ,
02 51 32 26 57 ou 06 60 27 26 57

Ile de Noirmoutier : Liz MULLER 
– 02 51 35 78 82

Ste Hermine - Mareuil sur Lay : 
Henriette PILASTRE  02 51 30 53 02

Entraide Protestante de la 
Vendée-ouest

Présidente : 
Françoise SILVERBERG
francoise.silverberg@gmail.com
Adresser les dons au trésorier : 
Bernard Bulteau, 13 rue des Charmes 
85310 Nesmy
Libeller à « EAPVO » CCP Nantes 
850 82  P, ou virement à
IBAN : FR30 2004 1010 1100 8508 
2P03 241; 
BIC : PSSTFRPPNTE 

Bulletin
Les pages du bulletin paroissial sont 
les vôtres. Envoyez vos articles, des-
sins, prières au plus tard le 15 du 
mois précédant la parution (pro-
chaine parution en mars 2022) à 
Marie-Pierre Patonnier ou Jacques 
Hostetter. Mise en page et envoi : 
Bernard Bulteau (02 51 07 67 95), 
bulteau.bernard@wanadoo.fr

Site WEB (blog)
adresse : https://epuvo.org/ ; 
gestion : Liz Muller

Pages de la paroisse sur le site 
national

https://www.eglise-protestante-unie.
fr/vendee-ouest-p50796 

Groupes de maison
A Noirmoutier, le dernier di-
manche du mois à 10h. Chez M. 
P. Braun – 11, Basse Rue – 85330 
Noirmoutier 
A la Roche sur Yon, le dernier 
vendredi du mois à 15h au temple de 
la Roche sur Yon.
Il y a de la place pour toute per-
sonne voulant y participer. Contact 
M-Th. Bulteau 02 51 07 67 95.


